
De Frères assomptionnistes 
- Jean Luc Eckert, Assomptionniste à Jérusalem 
 ‘… J'étais en Jordanie lorsque j'ai appris le départ de Christian vers la Maison du Père. Quelle 
tristesse et je voulais la partager avec toi car je pense deviner les liens, l'amitié et la complicité qui 
devaient vous unir après tant d'années de compagnonnage. J'espère que ses derniers jours ne fu-
rent pas trop douloureux et qu'il a pu vivre ce grand passage paisiblement. Je lui avais encore écrit 
un mot lors de mon séjour à Bucarest pour le suivi du nouveau projet en Roumanie. J'espérais 
encore le voir lors d'un séjour prochain en France. Cela n'a plus été possible. C'est bien dommage. 
Mais je pense qu'il a été bien entouré dans ses derniers moments. Nos prières l'accompagnent à 
présent et je sais que de là où il se trouve il continuera à veiller sur ces jeunes frères et à 
susciter en nous le même amour de la Parole, entendue, reçue et partagée.’ 

 

- Lucian Dinca, Assomptionniste à Florence 
 « Avec beaucoup d'émotion, j'ai eu la joie de participer à la célébration d'a(Dio) de Christian. 
Comme tu peux t'imaginer, beaucoup de souvenir sont montées en moi. Je suis allé participer à la 
fermeture du cercueil et j'ai vu son visage, pas un trait de changé, il avait même  laissé sur le coin 
des lèvres s'imprimer son sourire avec lequel nous étions habitués à le voir en communauté et dans 
ses activités pastorales au milieu des gens. J'ai vécu vraiment ce moment avec un grand remercie-
ment pour le guide, le modèle et le frère qu'il a été pour moi et pour nous tous en commu-
nauté. … » 

- Dominique Lang, Assomptionniste à St Lambert des Bois 
 ‘Je voulais juste  signifier toute mon amitié fraternelle en ces jours où Chris-
tian a vécu son passage. Avec Christine, nous sommes allés à Albertville pour dire encore une fois 
un grand merci à Christian pour ce qu'il a été et ce qu'il nous laisse à vivre. La célébration 
fut simple et belle, avec ce mélange de tristesse et de joie qui est le signe des disciples du 
Christ. Jean était tout particulièrement touchant par l'affection dont il a témoigné tout au long 
de cet après-midi pour son ami Christian qu'il a durablement accompagné tout au long de ces 
semaines passées. Maintenant, c'est à nous d'honorer sa mémoire. Son goût de la Parole reste une 
invitation pour chacun de nous. Grâce à Christian, nous sommes renforcés encore un peu plus 
dans nos liens de fraternité, à la suite du Christ. » 
 

 - Thierry Randrianarison, Assomptionniste à Madagascar 
     « Christian est pour moi un frère qui savait partager la joie de vivre en communauté. Il vivait 
vraiment ce que nous chantons dans le Psaume et que saint Augustin a repris : « Qu’il est bon, 
qu’il est doux pour des frères de vivre ensemble et d’être unis ! ». On connaît tous son sou-
rire et son humour ! Il prenait les frères tels qu’ils sont… 
      Quant à sa prédication centrée sur Jésus Christ, il savait nous montrer la route pour Le suivre 
tout en ayant les pieds sur terre (ALLER VERS LES AUTRES !). « Vous êtes des disciples de Jé-
sus Christ et non pas disciples d’un tel ou d’une telle…. Suivre Jésus-Christ, c’est  venir 
derrière Lui et non devant ! Cela suppose que l’on se dépouille de nos idées préconçues 
de Dieu ! ». Il savait très bien nous montrer, dans sa prédication et son partage lors des montées 
pascale qu’il n’y a qu’un seul Médiateur entre Dieu et les hommes : Jésus Christ. Je me souviens 
encore de son schéma, au tableau, avec des gros nuages à enlever…. Sa réflexion est si profonde 
et nous a aidé à comprendre l’évangile et ce qu’il nous demande au jour le jour. Christian savait 
non seulement ouvrir les portes de nos Églises, mais surtout élargir les frontières (les mûrs !). C’est un homme de rela‐
tion ! ... » 

 

- Vincent Machozi, Assomptionniste du Congo (U.S.A.) 
« A Butembo, comme ailleurs dans le Diocèse de Butembo-Beni, Christian est connu comme ani-
mateur des jeunes. Son Grand sourire était un excellent appât pour les vocations assomptionnistes. 
Beaucoup des Jeunes qui voulaient être heureux dans leur vie religieuse et sacerdotale 
ont succombé à la vie religieuse grâce au grand sourire de Christian ! L'illustre disparu était 
un grand formateur qui voulait participer à toutes les activités des Jeunes assomptionnistes en for-
mation, les accompagnant partout pour les aider à se conformer au Christ. … Sa mémoire restera 
à jamais dans les cœurs des jeunes qu’il a formés au Congo ! Que son âme repose en paix. » 

                  

TÉMOIGNAGES REÇUS... 



De Strasbourg 
 
- Marie-Claire et Jean-Paul Boss, Strasbourg 
« … C'est avec une grande émotion que nous avons appris son décès mais nous en sommes heureux pour lui. 
Nous rendons grâce au Seigneur d'avoir permis que nos routes croisent la sienne à Strasbourg : beaucoup de personnes 
font encore référence à lui dans la paroisse Saint-Louis de la Robertsau ! Nous partageons la peine et l'action de 
grâce de tous ceux qui l'ont rencontré, notamment la communauté du Montmartre de Québec, et unissons nos prières 
aux vôtres. » 
 
- Renaud et Isabelle Bonamy, amis,  
  ex étudiants de la communauté de Strasbourg 
« J'ai appris la mort de Christian. Nous avons été très remués avec Isabelle, et d'autant plus 
que c'est survenu alors que nous étions à St Bernard à Strasbourg dimanche en fin d'après 
midi ! Nous venons de passer une semaine de vacances à Strasbourg, où nous n'étions pas 
retourné depuis longtemps maintenant que nous sommes à Lyon. Nous voulions emmener 
nos enfants sur les lieux de notre rencontre et notre mariage. Je reste très marqué par notre 
rencontre à Albertville en octobre, où nous avons ri, parlé avec lui, avec une grande 
paix. Et il reste très présent dans la prière. Bon courage pour la suite de la communauté du 
Montmartre … » 
 

De Lorgues 
- Ginette et Bathélemy Mariani, amis de Lorgues                             
« Christian nous a quittés en laissant derrière lui des sentiments contradic-
toires : chagrin et…soulagement. Nous l’avons vu perdre jour après jour 
ses facultés physiques jusqu’à devenir cet esprit à l’intelligence intacte dans 
un corps qui ne réagissait plus. Quand nous lui demandions comment il 
appréhendait sa fin prochaine, il répondait avec un sourire lumineux et 
serein : « Toute ma vie, j’ai parlé de l’amour de Jésus, maintenant, 
en toute confiance, je vais Le rencontrer ». Cette certitude, cette 
confiance absolue en ce Jésus à qui il a consacré toute sa vie, lui donnaient 
ce regard lumineux et ce sourire éclatant qu’il a gardé jusqu’aux derniers 
moments malgré ses souffrances. A Lorgues, finalement, Christian n’aura 
passé que dix mois comme prêtre de notre paroisse. Cependant, les lor-

guais, pratiquants ou non, ont été marqués par sa forte présence et  cette ouverture d’esprit largement tourné sur le 
monde propre aux Augustins de l’Assomption. Ici, Christian a su créer, en si peu de temps, une unité, une communauté 
active et responsable. Son souci permanent était de réunir les gens, de les amener à réfléchir sur l’évangile et à le parta-
ger. Son sourire permanent, ses certitudes absolues donnaient confiance et son départ de Lorgues a laissé une majorité 
de gens dans le désarroi : les habitudes de partage ont été délaissées et notre paroisse ne s’en est pas vraiment remise. Il 
est vrai que rares sont les personnalités aussi fortes, aussi ancrées dans leur foi et si bien capables de convaincre et d’en-
traîner l’adhésion. Personnellement, nous avons perdu un ami, un frère. Depuis bientôt une trentaine d’années, que 
nous ayons été éloignés ou proches, nous le sentions présents au sein de notre famille. Notre tristesse comme celle de sa 
sœur et de sa famille et de tous ceux qui l’ont connu, est immense mais nous avons la conviction qu’il a rencontré Celui 
qu’il a tant aimé, et,  qu’aujourd’hui, Christian veille sur tous ceux avec qui il a partagé sa foi. 
Christian restera présent dans notre cœur et nous aidera à le suivre sur le chemin qui mène au 
Christ. » 
 

De laïcs de l’Assomption et bénévoles au Montmartre 

 

- Raymonde Jobidon, laïc de l’Assomption 
« Le père Christian nous a montré le chemin d'une vraie relation avec le Père, c'est bien cela 
qui comptait pour lui. Il est parti vers la Lumière, vers Celui dont il nous a transmis 
l'amour inconditionnel. Ce fut pour moi un grand privilège de le connaître, de le rencontrer 
plein de vie et de joie mais aussi plein de souffrance avant son retour en France. » 

...TÉMOIGNAGES REÇUS... 



- Réal Martel, laïc de l’Assomption 
 « Gilbert Bécaud, dans sa chanson L’Absent, disait Qu’elle est lourde l’absence de l’a-
mi !  Mais un couplet ajoutait : "Lorsque je partirai pour les lointains pays au-delà de la 
terre, vous ne pleurerez pas, vous lèverez vos verres et vous boirez pour moi à mon 
éternité." Oui, je crois que Christian me parle encore, qu’il me dit qu’il est tou-
jours présent et que je dois me réjouir de son cheminement qui l’a conduit vers 
Celui dont il se sentait tellement aimé et qu’il aimait tant. À sa demande, à la fin 
du mois de mai 2009, je suis allé le reconduire à Lorgues. Lors de cet accompa-
gnement, les rôles se sont inversés : c’est lui qui me soutenait avec son sourire 
et son humour ! Je sais où il est présentement et je peux vous dire qu’il a repris 

la    parole. Merci Christian d’avoir été sur ma route. » 
 

D’un compagnon d’Algérie 
- Ange Leport  - Prêtre à St Malo  
 « Mes condoléances à votre communauté . Je connaissais Christian depuis 1960 lors des événements d'Algérie. 
J'avais pour lui beaucoup d'estime . Et merci pour le document avec les photos. J'ai connu 
Christian à l'époque de la troisième photo [ ci-contre ]. C'était à El Gor un village sous ten-
tes au bord de la mer d'Alpha (hauts plateaux de l'Oranais ) (à 40 Kms de la frontière ma-
rocaine ).Nous y avons passé de longs mois et nous animions religieusement la compagnie 
chaque dimanche matin (quand c'était possible). Il y avait beaucoup de monde à venir, 
j'en suis encore étonné. Il était radio à la compagnie, et moi, radio sur le terrain, nous 
étions toujours en contact... Puis nous sommes descendus à Oran pour un autre type de 
guerre. Christian était déjà décidé d'entrer en religion et le disait ouvertement (Mais j'igno-
rais que ce serait chez les assomptionnistes. Nous allions ensemble à la Messe à la Cathé-
drale d'Oran (désormais mosquée) . Dans la compagnie il tenait le foyer, et chaque jour 
nous analysions les événements, ce n'était pas facile d'y voir clair . Je l'ai remplacé à ce 
poste à son départ . Après son départ, nous avons traversé de graves événements à Oran , 
la guerre s'est très mal terminée . Je le maintenais au courant, il venait d'entrer dans votre 
congrégation (62 je suppose )  
 Il est venu me voir par la suite en Bretagne chez mes parents . Je l'ai retrouvé une fois 
à un congrès à Rennes ,j'étais prêtre depuis trois ans . Puis j'avais perdu toute trace de lui, 
mon ministère il est vrai m'accaparait sur les mers... J'ai retrouvé sa trace lors du mariage 
d'un neveu à Nantes (où un autre assomptionniste était venu). Lors d'un voyage en Pro-
vence je l'ai rencontré à Lorgues. Il savait que l'équipe quitterait la responsabilité de la pa-
roisse, et il avait quelques soucis en envisageant sa venue au Québec . J'aurais aimé le retrouver une ou deux fois . Je 
lisais chaque semaine sa méditation diffusée . C'est dommage que ceci nous arrivait lorsque la rédaction des sermons du 
dimanche était déjà réalisée . J'aimais bien la concision de sa démarche . Je fus très surpris lorsqu'il m'apprit sa maladie 
après Noël 2008... Je ne crois pas avoir passé depuis un seul jour sans penser à lui. C'est étrange, nous avons si 
peu vécu ensemble , mais c'était sans doute à un moment critique où nous prenions tous les deux des décisions pour 
la vie . Mes prière et mes meilleurs voeux pour l'avenir de votre communauté. » 
 
 
 

D’amis de la Faculté de théologie de l’Université Laval 

 

- Marc Pelchat, Université  Laval 
 Au nom des membres de la Faculté et en mon nom personnel, comme ami du Montmartre 
et ami spirituel du Père Christian dont je fréquentais les célébrations et goûtais la prédication, je 
vous offre mes plus vives sympathies à l’occasion de son départ vers la maison du Père. Je m’unis à 
votre prière d’action de grâce pour ses qualités humaines ainsi que pour les dons qu’il a reçus et mis 
en valeur, pour la fécondité de sa vie religieuse et de son ministère presbytéral, exercé en divers 
lieux dont ici même à Québec. C’est ainsi que votre famille religieuse l’a partagé avec nous et nous 
a fait connaître une personnalité lumineuse et dynamique, toute au service de l’Évangile. 
Qu’il en soit remercié et que le Seigneur en soit glorifié ! Que le Christ ressuscité le prenne mainte-
nant avec lui et le présente au Père dans la lumière de l’Esprit Saint consolateur ! Fraternellement. » 

                                                                                    

...TÉMOIGNAGES REÇUS ... 



  
 Chaque membre de la Communauté du Montmartre aurait sans doute ai-
mé participer à la célébration des funérailles du Père Christian. Les circonstances 
ont fait en sorte que nous avons eu ce privilège. Nous acceptons la demande qui 
nous est faite de vous en faire un bref compte-rendu. 

 

 La messe des funérailles a été célébrée à 15h00 (il était 9h00 à Québec) le 
14 avril dans la chapelle de la résidence Notre-Dame des Vignes, 300 rue 
Édouard Piquent, Albertville. La résidence Notre-Dame des Vignes est une maison 
de retraite médicalisée (on dirait ici un CHSLD) : le premier étage reçoit des per-
sonnes atteintes de la maladie d’Alzheimer et le deuxième  étage reçoit d’autres 
personnes en perte d’autonomie dont la santé exige des soins prolongés. Le troi-
sième étage est réservé aux membres de la Communauté des Augustins de l’As-
somption.  Albertville est le chef-lieu d’arrondissement de la région de la Savoie, située à environ 75 km au nord-est de 
Grenoble, 200 km au nord-ouest de Turin (en Italie) et 400 km au nord de Nice.  

 

 La messe des funérailles, très sobre mais empreinte d’une profonde émo-
tion, était concélébrée par environ 30 pères Assomptionnistes, dont le supérieur 
de la maison, le Père Jean Exbrayat, et notre ami, le Père Lucian Dînca, affecté à 
Florence depuis plus d’un an. Étaient présents sa sœur, son beau-frère, sa nièce, 
son neveu, un couple de Lorgues et un couple de Strasbourg, les deux derniers 
lieux d’affectation du Père Christian avant son arrivée à Québec en 2001, des 
personnes proches de la communauté des Assomptionnistes ainsi que des mala-
des qui habitent dans la résidence Notre-Dame des Vignes.  

 

 Au début de la célébration, le père Exbrayat, très ému, a fait la biographie 
du Père Christian en faisant ressortir trois principaux traits de sa personnalité: son 
attachement au Christ, son amour des gens et sa joie de vivre, trois traits qui se 
sont manifestés jusqu’au dernier instant de sa maladie, ce qui a fait dire au père 
Exbrayat que le père Christian a été un excellent cadeau pour lui et sa commu-
nauté. Ensuite, on a déposé sur la tombe du Père Christian une aube, une étole 

et sa croix de religieux, puis on a procédé à la célébration de la messe.  

 

 Après la messe, un Père assomptionniste a lu trois témoignages : celui du Père provincial de France, celui d’un 
confrère de noviciat et celui du Père Benoît Bigard . Ensuite, une amie du Père Christian nous a lu le courriel que lui 
avait adressé le Père Christian en réponse à ses inquiétudes relativement à son état d’âme. Dans ce courriel le Père Chris-
tian nous dit à tous « …..la perspective de la mort ne m’affole pas… Sur ce chemin j’ai un peu plus d’avance 
que les autres… N’est-il pas temps de voir ce qu’il en est de la réalité ultime… Prêcher la Parole, c’est bien 
mais connaître Celui qui est la Parole n’est-ce pas mieux ?  Je ne parviens à me défaire de cette perspec-
tive… On ne peut pas passer son temps à chercher Dieu (en Jésus-Christ) et, au moment d’entrer dans le face 
à face, à vouloir l’esquiver… ». 

 

 En fait, toute la célébration des funérailles a été marquée par cette grande cohérence entre la prédication du Père 
Christian et son attitude face à la terrible maladie qui le conduisait pas à pas à la mort qui le rapprochait de Celui qui 
était le centre de sa vie. Après la messe, le corps du Père Christian a été inhumé dans un cimetière public, planté dans un 
décor majestueux, dans lequel les Assomptionnistes ont des espaces qui leurs sont réservés. 
 
Chants de la messe des funérailles 
Chant d’ouverture :   Trouver dans ma vie ta présence. 
Chant de pénitence :  Jésus, Berger de toute humanité. 
Chant de méditation :  De mon cœur a jailli 
Chant de communion :  Chant des Béatitudes 
Chant d’adieu :   Que Dieu t’accueille en sa Maison          

Vu de sa chambre au cours des derniers 
mois à Albertville 

Claire et Côme Dupont 
Amis de Montmartre 
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